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AVIS


Ce dictionnaire annule tous les autres.
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« Dieu est inutile. Le dictionnaire le remplace. »


(Jacques Perry.)







Trois éditions du Dictionnaire subversif et neuf éditions du Petit Campion illustré ont précédé le présent ouvrage.


Elles ont valu à leur auteur d’être promu, au titre de lexicologue, Grand Officieux de l’Ordre de la Grande Gidouille.


Léo Campion a dit des extraits de son dictionnaire sur les scènes de quinze pays, à la télévision dans huit autres, et pour les radios des cinq parties du monde (à savoir le nouveau monde, l’ancien monde, le tiers monde, le demi-monde et le monde à l’envers).


Ce Lexique pour rire en est la treizième mouture.


Il enrichit notre esprit, notre vocabulaire, son auteur, son éditeur et en même temps notre personnalité. Tandis que, mine de rien, Léo Campion prend allègrement place auprès d’Émile Littré, Pierre Larousse et l’Académie française, réputés spécialistes du genre.


« Indocti discant et ament meminisse periti », comme disent les Anglais.












Préface




Léo Campion aurait détesté l’idée qu’un ancien « Grand » quelque chose préface un de ses ouvrages. Nous nous en expliquerons avec le Grand Architecte (s’il existe) un peu plus tard.


Il ne les présentait d’ailleurs presque jamais, ou par d’autres citations parfois très politiques. On trouvera toutefois dans les éditions belges une formule, Indocti discant et ament meminisse periti (Que les ignorants apprennent et que ceux qui savent se souviennent), dont il est difficile de déterminer les parts de pied de nez et de profondeur.


Léo Campion n’adhérait à rien. Ou presque.


Né au début du XXe siècle (une éternité), anarchiste rigolard, il fut un franc-maçon de stricte obédience (pendant plus de soixante années). À cause de la vocation libertaire de la franc-maçonnerie, dont il assumait toutes les contradictions. Il précisait, dit-on, que « La franc-maçonnerie est la seule association à laquelle peut adhérer celui qui n’adhère à rien ».


Je l’ai rencontré dans les couloirs du Grand Orient, tout de noir vêtu, et avec un cordon ou un tablier. Respectant scrupuleusement les règles de l’Ordre, il s’en moquait avec délices et entraînait les rieurs avec lui, certains contraints, la plupart de bon cœur.


Il écrivait beaucoup, conférençait pas mal, s’amusait énormément, malgré quelques vicissitudes qui marquèrent son existence de Parisien né belge : expulsé à 18 ans, emprisonné pour insoumission, libéré sous la pression de l’opinion publique, interné durant l’Occupation, il ne cessera jamais de penser différemment.


Chansonnier, journaliste, écrivain, comédien, dessinateur, directeur de cabaret, producteur, il fera de tout pendant les quatre-vingt-sept années de sa vie.


Son lexique pour rire, son petit Campion illustré (de sa main), qui prit diverses dimensions au fil des années et des rééditions, a grandi et grossi jusqu’à son arrivée au cherche midi dans les années 1980. Sa première édition française porte la mention : « Lexique encyclopédique illustré remplaçant avantageusement le Petit Larousse » et la signature « Léo Campion, ambassadeur extraordinaire de la commune libre de la butte Montmartre ».


Vingt ans après sa disparition physique, voici que l’esprit de Léo Campion, qui ne nous avait jamais vraiment quittés, nous revient avec cette réédition qui n’a guère vieilli.


On aurait sans doute rêvé de lire sous sa plume ses commentaires acidulés sur Tweeter, Facebook ou iPhone, au vu de ce qu’il pensait de la télévision.


On retiendra surtout que la franc-maçonnerie reste une « société secrète très connue » et que Léo Campion mérite largement que le drapeau noir de l’humour continue de flotter sur l’équerre, le compas et bien d’autres choses.


 


Alain BAUER


Franc-maçon

















PARTIE LANGUE






A




A


Première lettre de l’alphabet (à la condition de respecter l’ordre alphabétique).


*







Abeille


Mouche à miel.


*







Accent


Celui des autres.


*







Acte


Partie distincte d’une pièce où sévissent des acteurs.




• Acte d’amour


Incident épidermique qui inspire les poètes.







• Acte de bravoure


Le mariage.







• Acte de foi


Le divorce.


*










Actualité


Ce qui vieillit le plus vite.


*







Adulte


Qui est en âge de pratiquer l’adultère.


*







Affection


Sentiment qui a pris du ventre.


*







Affection cutanée


Avoir quelqu’un dans la peau.


*







Âge


L’âge exact d’une femme se calcule en prenant la moitié de l’âge qu’elle avoue ajouté à la moitié de celui que lui donne sa meilleure amie.


« Un peintre a l’âge de ses tableaux. Un poète a l’âge de ses poèmes. Un imbécile a l’âge de ses artères. » (Henri Jeanson.)


*







Agnosticisme


La sagesse de l’incertitude.


« C’était un sage et sérieux docteur de Sorbonne qui, las de prouver en pure perte l’existence de Dieu dans l’école, venait quelquefois se convaincre au bordel de celle de sa créature. » (Marquis de Sade.)


*







Altruiste


Égoïste dont l’égoïsme se satisfait de la satisfaction de l’égoïsme d’autrui.


*







Amant


Braconnier qui cesserait d’être intéressant s’il devenait garde-chasse.


*







Amnésique


Qui a perdu la mémoire.


« Les trois couleurs à la voirie. » (Aragon, 1932.)


« Nous avons repris le drapeau tricolore de nos aïeux. » (Aragon, 1945.)


*







Amour


Jeu rythmique dans l’exécution duquel ne messied point une certaine liberté d’interprétation.


« On ne peut médire sans injustice d’un sentiment qui a survécu au romantisme et au bidet. » (E. M. Cioran.)
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